
1093

PrimaryCareHistoire de Noël

Développement professionnel continu

PrimaryCare 2004;4: Nr. 51-52
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Elle est extraordinaire, hors normes, caricaturale, un

vrai dessin de Dubout, une sphère montée sur ba-

guettes. De sa voix de stentor, elle interpelle ses col-

lègues de la salle d’attente, confiant à qui veut bien

lui prêter oreille ses misères et ses joies, son quoti-

dien de mère, grand-mère et voisine malade. Son ac-

cent d’outre Sarine, écorchant Molière se mêle aux

jurons, émaillant sans retenue son langage haut en

couleurs «Ach, ce Kolestérol c’est une vraie °**°*!! 

… Et ce Zukre, touchoure trop, touchoure trop. Ça

c’est pas possible. Et je peux pas perdre ces °**°*!! …

kilos», confie-t-elle en tapant sur son ventre épanoui.

Se lever à l’appel de son nom est une affaire délicate.

L’intimité entre la chaise et la dame est telle qu’on

ne peut dire à priori qui retient l’autre. Après une ha-

sardeuse pirouette, la voici enfin debout, poussant

devant elle cette grossesse éternelle. Une robe à gros

pois la décore telle une nappe sur un guéridon, plus

courte devant, pendouillant derrière.

Ça fait quinze ans qu’à chaque consultation, mes

états d’âme oscillent entre le rire et la tendresse, la

persévérance et la résignation: 104 kg pour 157 cm

en 1989, 103 kg pour 156 cm actuellement. Que de

pyramides visitées ensemble: Celle de l’activité phy-

sique, celle de l’alimentation méditerranéenne et

d’autres encore. L’Egypte toute entière dans la plaine

de l’Orbe. Avec toujours ces quelques mots en guise

de pourboire «mais che ne manche pas toutes ces

°**°*!! et pourtant ces °**°*!! de kilos ne partent cha-

mais …»

23 décembre, veille de Noël. Le cabinet vit au rythme

des Fêtes, dans la fausse torpeur annonciatrice de

vacances.

Soudain, elle est là, occupant tout l’espace physique

et sonore, cachée derrière la plus ahurissante pâtis-

serie jamais vue à l’ouest de l’Oural. Un gâteau pan-

tagruélique, jaune et fluorescent propre à donner des

cauchemars à tous les créateurs de savarins, saint-

honorés et autres babas au rhum. Quarante centimè-

tres de diamètre pour quinze de haut, c’est du bel ou-

vrage avec glaçage brillant décoré d’arabesques et de

rosaces, de pâte d’amandes artistiquement façonnée.

«C’est pour le dokteur … che pense que vous allez

aimer.» Et devant mon regard surpris et inquisiteur

de rajouter «Moi, vous zavez, che ne mange pas ces

°**°*!! c’est très mauvais pour la zanté».

Malheureusement pour elle, c’est délicieux. Y goû-

ter, c’est y céder. Nous faisons vraiment un métier

dangereux …

Dommage que vous n’ayez pas pu venir, chères et

chers collègues. Il y en avait vraiment assez pour tout

le monde.

La Tourte

Etrange silhouette finlandaise, ou médecin attendant 
calmement la fin de la tempête … (photo: François Mottu).


